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Améliorer les institutions oeuvrant pour la jeunesse

Le quatrième congrès canadien sur l'en-
fant s'est tenu du 11 au 13 juin à Ottawa
avec la participation des enfants eux-
mêmes.

Le congrès était parrainé par le Conseil
canadien de l'enfance et de la jeunesse, le
Conseil canadien de développement so-
cial, le Conseil des 4-H Canada, l'Institut
Vanier de la famille, l'Institut canadien de
la santé infantile et les clubs des garçons
et filles du Canada.

Le gouverneur général et Mme Edward
Schreyer ont assisté à la première réunion
Plénière dont le thème de discussion
était: "A qui revient la responsabilité des
enfants? " Y ont pris part également près
de 300 personnes représentant quelque
50 organisations s'occupant des jeunes et
de leurs problèmes. Parmi les participants,
l'on notait la présence de M. Stephen
Lewis, journaliste et ancien chef du Parti
néo-démocrate de l'Ontario. Ce dernier a
déploré le manque de coopération et
l'isolement des organismes travaillant
d'une façon ou d'une autre pour le bien
des enfants.

Des nombreux ateliers organisés le plus
intéressant sans doute fut celui sur "La
responsabilité des enfants: la famille,
l'école et la communauté", à cause de la
Présence de 14 enfants âgés de six à 12
ans. Pendant deux heures, ceux-ci ont pu
dire ce qu'ils pensent et on les a écoutés.
lel n'est pas toujours le cas et l'un d 'eux
s'en est plaint, souhaitant qu'on lui parle
Plus souvent et qu'on l'écoute plus dans
sa famille.

Il ressort entre autres de cet atelier que
les enfants:

sont moins fascinés par la télévision
que leurs aînés et qu'ils la regardent

des animaux et des arbres qui sont bien
plus beaux que les machines et qui ne
polluent pas". "Les autres, uniquement
des garçons, préféreraient avoir "une sou-
coupe volante pour voler tout seul dans
l'espace".*

Améliorer le sort des jeunes
Dans une interview accordée à une jour-
naliste du quotidien francophone Le
Droit, Mme Schreyer a déclaré qu'elle
désirait prendre part de façon active à des
initiatives visant à améliorer le sort des
jeunes. Selon Mme Schreyer, qui a parti-
cipé à plusieurs ateliers, la responsabilité
familiale incombe autant au père qu'à la
mère et même aux autres enfants. De
plus, a-t-elle ajouté, il faut que les enfants
participent aux travaux qui les concer-
nent [car] on ne sait pas comment ils se
sentent si on ne les écoute pas. Or ils
savent exprimer leurs intérêts et leurs
besoins. "Il faut leur donner la chance de
le faire", a conclu l'épouse du gouverneur
général.

Prix de la meilleure émission française
Lors du banquet d'ouverture du congrès,
l'Institut de radiotélévision pour enfants a
décerné, dans la catégorie pré-scolaire, le
prix pour la meilleure émission française
de 1979 à Fan Fan Dédé, émission
réalisée par Télé-Métropole (Montréal).
Le prix pour la meilleure émission an-
glaise pré-scolaire est allé à The Friendly
Giant, émission de Radio-Canada.

Dans la catégorie des émissions desti-
nées aux enfants de 6 à 12 ans, les prix
sont allés à Télé-Jeans, émission de la
chaîne française de Radio-Canada, et à
Cosmic Christmas, émission spéciale de
dessins animés, réalisée par Nevalda de
Toronto et présentée à Radio-Canada,
chaîne anglaise.

Des prix spéciaux de mérite ont aussi
été accordés à Radio-Canada "pour souli-
gner l'excellence de ses émissions jeunesse
depuis 25 ans" et à CDAC-TV, de Leth-
bridge (Alberta) pour son "utilisation
ingénieuse de ressources limitées" dans la
série Outside-In.
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